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Note conceptuelle 
Contexte

Depuis 2000, le programme plurinational de lutte contre le VIH/SIDA (PPS) de la Banque est la source principale d’appui aux interventions d’urgence, répondant ainsi aux besoins des pays IDA confrontés au défi du VIH/SIDA.  Les projets PPS ont été approuvés dans presque tous les pays IDA de l’Afrique sub-saharienne avec des crédits et des subventions s’élevant à 1,32 milliards USD dans 29 pays et quatre programmes régionaux, 70 pourcent des ressources ayant été distribuées à ce jour.  La démarche du PPS a été de soutenir les stratégies nationales de lutte contre le SIDA, une entité de facilitation et de coordination nationales et un système consolidé de suivi et d’évaluation, les ressources de la Banque étant placées selon une démarche favorisant la prévention, la prise en charge, le soutien et le traitement, accessible au public et à la société civile, fondée sur la demande

L’évaluation préliminaire du PPS a souligné que l’approche multisectorielle reste souvent pro forma, avec des plans d’actions ministériels presque identiques, centrés sur les stades initiaux des programmes relatifs aux lieux de travail plutôt que sur les bénéficiaires.  La réponse a manqué d’enthousiasme à l’exception de quelques ministères comme ceux de la défense, de l’éducation et du transport.  À part quelques pays, les interventions des ministères autres que celui de la santé restent limitées aux lieux de travail.  Deuxièmement, la définition d’une réponse multisectorielle varie, qu’il s’agisse de la participation des ministères compétents ou de commencer par analyser ce qui est nécessaire pour répondre au VIH/SIDA au niveau communautaire, pour ensuite décider quelles entités devraient participer.  La première séance de la consultation (10-13 juin) portera sur la définition et l’expérience d’une réponse multisectorielle.  


Depuis trois ans, il est demandé aux partenaires internationaux, comme aux gouvernements, de justifier les millions de dollars dépensés en interventions de lutte contre le VIH/SIDA.  La consignation de résultats vérifiables et leur diffusion efficace deviennent de plus en plus essentielles pour la justification de financements futurs.  De nombreux bailleurs sont déjà passés à un financement fondé sur les résultats (Fonds mondial) et les nouveaux financements IDA dépendent de l’obtention de résultats et de réalisation des objectifs.  Ceci est le cas non seulement pour la poursuite des programmes existants, mais aussi pour leur élargissement et expansion, ainsi que pour en lancer des nouveaux.  La deuxième séance de la consultation (14 juin) portera sur l’échange des réussites et accomplissements des programmes nationaux. 


La Consultation du 10 au 14 juin 2007 à Kigali, Rwanda, rassemblera les représentants des programmes VIH/SIDA nationaux : a) des pays bénéficiant d’un appui financier et technique lié au VIH/SIDA de la Banque mondiale, y compris les responsables nationaux en matière de lutte contre le SIDA, le Ministère de la santé, autres représentants du secteur public et de la société civile, b) des observateurs des pays ne bénéficiant pas encore d’un appui de la Banque mondiale, c) de l’ONUSIDA, des agences de l’ONU, d’autres bailleurs de fonds multilatéraux, bilatéraux et privés et d) les chefs d’équipe des missions de la Banque, le personnel d’ACTafrica et du GHAP chargés de faciliter les activités de lutte contre le VIH/SIDA en Afrique sub-saharienne.   

Objectifs de la consultation

La consultation auprès des cadres de mise en œuvre des programmes nationaux de lutte contre le VIH/SIDA  et les partenaires se donne deux objectifs :  a) Comprendre la Réponse multisectorielle et Améliorer le rendement de la mise en œuvre et b) Échanger les réussites et réalisations des pays – Obtenir des résultats sur le terrain.  

A.  Comprendre les réponses multisectorielles et Améliorer le rendement de la mise en œuvre (du 10 au 13 juin, 2007)

L’engagement, de la part de presque tous les secteurs et intervenants, à la lutte contre le VIH/SIDA est nécessaire, mais est souvent mal compris.  Par ailleurs, il n’est pas suffisamment tiré profit des possibilités et options qui permettraient  d’attirer les ressources hors santé ou des aptitudes institutionnelles et individuelles lors de l’élaboration et de la mise en œuvre des activités de prévention, prise en charge, appui, traitement et atténuation du VIH.  La consultation  offre aux spécialistes, responsables et bailleurs une occasion unique de s’instruire davantage au sujet de nos connaissances, des expériences nationales, de nos carences et de la meilleure façon de collaborer pour combler les « lacunes » identifiées.  Nos attentes générales en termes d'accomplissements espérés (l'objet) sont les suivantes:
· Un Aperçu  général des réponses multisectorielles (Réponses M-S) :  Un tour d’horizon de la grande variété d’activités et d’enjeux ;
· Comprendre comment les Réponses M-S correspondent à la stratégie et au plan d’action nationaux de lutte contre le VIH, aux types de secteurs et d’organisations les plus prioritaires et jugés essentiels, la « valeur ajoutée » ; 
· Examen de la prestation des services :  La Réponse M-S dans des milieux différents, particulièrement les expériences nationales relatives au plaidoyer, à l’engagement, à la prestation des services, aux capacités, au renforcement des capacités, à la supervision et la durabilité ;
· Enseignements et leçons dégagées : Ce qui a réussi et ce qui a échoué en matière de prestation, de coordination et de complémentarité des services,  ainsi que de procédures, processus et modalités institutionnelles ;
· Suivi et évaluation des Réponses M-S :  La nécessité d’un S&E intégré et fiable des Réponses M-S par rapport aux données du programme, épidémiologiques et comportementales, en termes de forces et  faiblesses de divers prestataires de la réponse M-S à cet égard, ainsi que les options permettant de procéder à un meilleur S&E.
· La voie à suivre :  S’appuyant sur les expériences et les recommandations des spécialistes, identifier les actions cruciales nécessaires qui permettraient à la réponse M-S de donner de meilleurs résultats.
Méthodologie de la consultation
· Une introduction en séance plénière portera sur le sujet en question ou le cas d’un pays; 
· Les participants seront divisés en petits groupes et discuteront sur le sujet/cas ;
· Les conclusions des groupes seront présentées au cours d’une session plénière, à la conclusion de chaque sujet ;
· Les participants identifieront les domaines-clés que les programmes nationaux de lutte contre le SIDA, les ministères/entités du secteur public et les partenaires au  développement devront améliorer.
B. Obtenir des résultats sur le terrain – Échange des réussites (14 juin, 2007)

En 2006, une évaluation fut réalisée par ACTAfrica et le Programme mondial de lutte contre le VIH/SIDA afin de consigner les résultats des pays utilisant en partie des fonds PPS/Banque mondiale en Afrique.  La Banque mondiale se réjouit d’annoncer que de nombreux résultats, comme la couverture accrue des prestations de service, l’amélioration des connaissances et des changements favorables de comportement, ont été atteints en cinq ans en Afrique sub-saharienne.  Une étude, dont la publication est prévue pour mai 2007, les illustre, sur la base de rapports d’enquêtes, d’entretiens et de visites sur le terrain réalisées en octobre 2006 dans 33 pays. 
La séance aura pour but de:
· Partager les résultats du terrain réalisés au cours de cinq années de mise en œuvre des programmes nationaux de lutte contre le VIH/SIDA,  avec l'appui du PPS, dans plus de 29 pays et 4 sous-régions en Afrique.  Ces résultats incluent ceux des interventions nationales et communautaires en matière de prévention, de prise en charge et d’atténuation, de même que ceux des programmes nationaux de traitement ;
· S’instruire auprès des dirigeants, des intervenants et des individus au sujet de la façon dont le PPS  a permis de résoudre des problèmes réels liés au VIH/SIDA ; 
· Partager les expériences et les leçons apprises au cours d’un Forum à cet effet.
Méthodologie de la consultation
· Un documentaire de 15 minutes sur le PPS, sa définition, ses réalisations; 
· Réflexions des dirigeants (ministres, directeurs des administrations locales, dirigeants communautaires) qui ont accepté de participer au programme et leur perspective actuelle ;
· Anecdotes et leçons de la part des intervenants, communautés et responsables de mise en œuvre au sujet de l’importance du déficit de financement ; 
· Les perspectives des personnes les plus affectées par la maladie, par le biais d’une séance de discussion ouverte - c’est à dire que les questions seront posées par les dirigeants communautaires et nationaux ; 
· Une session de clôture consacrée à la façon dont le financement de la Banque mondiale peut et devrait continuer à financer les domaines auxquels personne d’autre ne pourvoit.  ;
· Forum, avec remise de prix.

C.  Visite sur le terrain (15 juin, 2007)
Une visite sur le terrain pourrait être organisée pour permettre aux délégations nationales de visiter divers sites du programme du Rwanda.  
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